
avec précision. Un calcul approximatif
fait penser à un nombre de quelque
quatre mille… Exagéré ?… Non, plutôt
une prometteuse réalité. Vu leur impor-
tance, aujourd´hui il existe la tendance
à parler plutôt de ministères que de
continuer de les appeler catéchistes.

Pour visualiser l’événement, imaginons
le scénario suivant : le prêtre arrive le di-
manche dans une des communautés,
dite « centrale » parce qu’elle permet de
réunir les chrétiens de plusieurs com-
munautés villageoises des alentours. 

» Le catéchiste des baptêmes présente
les parents et parrains qui ont été pré-
parés pour le sacrement. Les aspects
administratifs ont été déjà enregistrés
par le catéchiste.

» Le catéchiste qui prépare au mariage
fait de même avec les couples qui
sont prêts. 

» Un autre catéchiste lui présente la
feuille où sont inscrits soigneusement
les enfants de chœur qui doivent
servir à l’autel. 

» De même, le catéchiste chargé de la
musique lui présente les chants qui
ont été choisis pour la célébration eu-
charistique. 

» Le catéchiste des enfants les a déjà
installés à leurs bancs et ils sont en
train de répéter les chants ou de
mimer la Parole de Dieu. 

» Les économes ont apprêté la décora-
tion de la chapelle, et, avec leurs
épouses sont en train de préparer le
repas que toute l’assemblée prendra
à la fin de la célébration. 

» Vers la fin de la célébration divers ca-
téchistes, (adultes ou jeunes, femmes
ou jeunes filles) passent au micro
pour informer la communauté à
propos de réunions, rencontres ou
activités à réaliser prochainement.

Il apparaît avec évidence que l’avenir
de la vitalité missionnaire des commu-
nautés chrétiennes repose sur cette
légion généreuse de catéchistes. 

Le défi est de pouvoir leur offrir une for-
mation solide pour qu’ils puissent tra-
duire et exprimer dans leur culture les
contenus essentiels de la foi chrétienne. 

Des essais sont réalisés dans ce sens :
pendant le  mois de décembre, des ca-
téchistes jeunes préparent ensemble les
cours à donner durant l’année suivante :
avec le prêtre, ils identifient les thèmes
importants ; ensuite, en équipe, ils en
développent les contenus, élaborent le
matériel didactique et étudient le calen-
drier des différents groupes. L’habileté
qu’ils manifestent pour donner vie à leur
foi est vraiment admirable. Rien à voir
avec l’ennui classique qu’évoque parmi
les jeunes le mot « catéchèse »…
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